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Vivre en altitude est une chance rare. 

 
Ici, loin des tumultes et de la fébrilité de la vie citadine, le temps semble parfois 
consentir à ralentir. Cette hauteur est un privilège discret, presque intime : elle 
nous offre une forme d’insouciance, un refuge intérieur, un espace où l’esprit 
peut respirer. Ici, le beau, le bon et le doux ne sont pas de simples mots, ils 
deviennent une expérience, une sensation profonde, une promesse de 
plénitude. 

Peut-être est-ce une forme de thérapie d’altitude. Non pas pour détourner les 
yeux d’une société qui doute, qui se fragilise et se cherche, mais pour se soigner 
par ce que la nature nous offre de plus précieux : le silence, l’horizon, la lenteur 
et la vérité. 

J’ai pu observer, au fil du temps, que celles et ceux qui ont fait le choix de vivre 
sur ce territoire sont des personnes singulières et profondément humaines. Des 
femmes et des hommes riches de leurs parcours, de leurs convictions, de leurs 
questionnements. Des personnes qui ont des choses à dire, et qui savent les dire 
avec sensibilité, pudeur ou force. Vous écouter est un plaisir sincère, presque 
une école de vie. 

Au-delà du plaisir, c’est un privilège. Un honneur de pouvoir échanger avec vous, 
de partager vos paroles, vos silences parfois, et de grandir à travers vos voix. Car 
une commune ne se gouverne pas seulement avec des chiffres et des 
règlements, mais avec des femmes et des hommes qui la font vivre, jour après 
jour. 

Durant ces six années passées à vos côtés, j’ai énormément appris. Gérer une 
commune, c’est avant tout une histoire d’Hommes, avec un grand H. C’est une 
succession de rencontres, d’échanges d’expériences, de philosophies de vie 
venues d’ici, d’ailleurs, de loin ou de tout près. C’est accepter de se remettre en 
question, d’écouter, de comprendre, et parfois de douter. 

Anatole France écrivait : « Les hommes donnent l’expérience des hommes. » 
De vous, j’ai appris l’humilité, le partage, la solidarité et l’entraide. Des valeurs 
trop souvent malmenées dans une société devenue parfois individualiste, au 
point que je pensais qu’elles n’existaient plus que dans l’imaginaire d’un monde 
idéal. 



À Melles, ces valeurs ne sont pas des concepts abstraits. Elles portent un nom, 
elles s’incarnent chaque jour : Et s’appelle la citoyenneté. 

Pour cette nouvelle année, je vous souhaite de laisser couler tranquillement 
dans vos veines cette citoyenneté melloise. Qu’elle vous habite comme une 
douceur discrète, comme un fil invisible qui relie les uns aux autres et qui, 
quelque part, donne du sens à nos vies. 

On dit souvent que l’argent ne fait pas le bonheur. Peut-être. Mais chacun sait 
aussi que sans moyens, les projets restent parfois à l’état de rêves. Si la 
commune disposait de davantage de revenus propres, nous pourrions faire plus, 
embellir davantage notre village, renforcer nos services, par exemple en 
recrutant à l’année un second employé communal. Malheureusement, notre 
budget de fonctionnement ne nous le permet pas. 

Concernant les investissements, nous avons traversé six années avec une 
capacité d’autofinancement nulle, ce qui ne nous permettait pas d’accéder à 
l’emprunt, tant notre endettement était important. Aujourd’hui, cette situation 
a été assainie. C’est un pas essentiel. Je forme donc le vœu que Melles puisse, 
au cours de cette nouvelle année, trouver de nouveaux revenus pérennes, tout 
en poursuivant avec rigueur et lucidité la maîtrise des dépenses de 
fonctionnement, afin de bâtir des projets utiles, cohérents et porteurs de sens 
pour notre commune. 

Il serait inconcevable de présenter des vœux sans évoquer la santé. Dans une 
société où l’alimentation industrielle fragilise nos corps et nos esprits, je vous 
souhaite pour cette nouvelle année de pouvoir consommer des produits cultivés, 
élevés et transformés sur notre territoire. Des produits vrais, nourris de terre, de 
patience et de savoir-faire. Votre santé vous le rendra. 

Au-delà d’un protectionnisme nécessaire à la survie d’une profession en danger, 
j’ai partagé ces derniers jours, sur le rond-point de Fos, la colère, la fatigue et 
parfois le désespoir des agriculteurs. Ces moments ont été vécus avec beaucoup 
de tristesse, mais aussi avec une profonde solidarité. 

Enfin, je vous souhaite, au nom du conseil municipal et des agents communaux, 
de continuer à prendre de la hauteur. De laisser votre regard se poser sur 
l’horizon. D’y trouver l’apaisement, la force et l’espérance. Là où naissent le 
beau, le bon et le doux. Pour vous, et pour celles et ceux qui marchent à vos 
côtés. 

Très belle année à toutes et à tous. 


